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par Louise Hay

Durant de nombreuses années, j’ai notamment eu comme affirmation: L’avenir ne me réserve que des bonnes choses. C’est une pensée réconfortante qui me libère de toute peur du futur et me permet de me réveiller chaque matin en pleine confiance, en me sentant bien. Je suis le plus souvent ravie et émerveillée de voir de quelle façon la Vie me fait cadeau d’une nouvelle belle aventure.

Voilà donc comment je me sentais lorsque j’ai appris que Reid Tracy, PDG de Hay House, envisageait que Cheryl et moi écrivions un livre ensemble. Un large sourire s’est esquissé sur mon visage, tandis que l’idée se frayait un chemin dans ma conscience, révélant toutes ses possibilités.

Au départ, j’avais de nombreuses questions: sur quoi allions-nous écrire? Comment se mélangeraient nos deux styles? Et, sachant que nous vivons loin l’une de l’autre, la Vie nous donnerait-elle l’occasion de nous voir suffisamment? Mais je n’ai pas tardé à comprendre que la Vie ne nous aurait pas soufflé une aussi bonne idée sans veiller à ses moindres détails pratiques. Et cela se confirma. Cheryl et moi nous sommes retrouvées dans plusieurs villes, à la fois ici et à l’étranger, et nous avons à chaque fois disposé du temps idéal pour écrire un chapitre ou deux. Lorsque nous n’étions pas ensemble, nous utilisions Skype – souvent en pyjama, sans mise en plis ni maquillage – et nous avions l’impression d’être malgré tout dans la même pièce.

Cheryl et moi avons toutes les deux opéré des changements positifs phénoménaux dans nos vies respectives, et nous avions envie de partager avec vous ce que nous avons appris. Chacun d’entre nous peut améliorer sa qualité de vie, en cultivant l’art de prendre soin de soi et en habituant son esprit à nourrir des pensées qui nous font du bien. Sitôt que nous y parvenons, nous attirons à nous de délicieuses expériences qui viennent enrichir notre vie.

Notre idée, à Cheryl et à moi, était de vous présenter ces méthodes de la façon la plus simple possible, afin que vous puissiez apprendre pas à pas à développer la paix intérieure, c’est-à-dire à vivre sans souci dans un corps sain, avec un revenu confortable, tout en savourant vos relations. En fin de compte, nous voulons vous indiquer comment passer de l’état de victime à celui de créateur d’une vie agréable.

À mesure que vous lirez ce livre, vous sentirez vos épaules se relaxer, vos sourcils se défroncer, et vos tensions et vos peurs se dissoudre, tandis que vous prendrez conscience qu’il y a de meilleures façons de vivre sa vie.

C’est le cheminement qui est agréable, et non de foncer jusqu’à destination. Nous vous aimons et nous vous offrons tout notre soutien pour cette nouvelle grande aventure que vous entreprenez avec vous, qui vous conduira à vivre une vie exceptionnelle!
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par Cheryl Richardson

Il existe une Énergie universelle, une Force divine qui nous crée, nous soutient, nous relie les uns aux autres et œuvre en coopération avec nos propres pensées, paroles et actions pour créer notre vécu. Lorsque nous reconnaissons cette puissance bienveillante, et que nous travaillons en partenariat avec elle, nous devenons maîtres de notre destinée. La formule est simple: cultivez des pensées qui vous font du bien, faites des choix qui vous font du bien et posez des actes qui vous font du bien. Puis, abandonnez-vous au résultat, en ayant l’assurance que la Vie vous procurera ce dont vous avez besoin pour évoluer et être heureux.

Cette formule toute simple a radicalement amélioré ma propre qualité de vie, et elle peut aussi améliorer la vôtre. Si vous l’utilisez et si vous avez confiance en elle, vous verrez votre existence se déployer de façon miraculeuse. Des opportunités extraordinaires de parachever votre vie vous seront offertes, qui vous permettront d’avoir un impact dans le monde. Ce livre représente l’une de mes propres opportunités extraordinaires.
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C’était la fin d’après-midi et je m’apprêtais à dîner avec Reid Tracy, PDG de Hay House. Reid et moi nous nous connaissons depuis de nombreuses années. Récemment, nous avons même animé un atelier ensemble, à destination de professionnels souhaitant augmenter la portée de leurs activités. Ensemble, nous leur apprenons à écrire et à se faire publier, à parler en public, à passer à la radio et à la télévision, et à utiliser les réseaux sociaux pour développer un public pour leurs activités. Nous avons intitulé cet ateliers Speak, Write & Promote: Become a Mover & a Shaker. C’est pour nous une façon de transmettre nos connaissances, qui nous offre le privilège de former une nouvelle génération de leaders conscients, dans le domaine du développement personnel.

Tandis que nous commencions à manger, tout en parlant de l’évolution de notre atelier, Reid m’a prise de court en me faisant une proposition inattendue: «J’ai réfléchi à ton prochain projet, et je me demandais si ça t’intéresserait d’écrire un livre avec Louise».

J’ai soigneusement reposé ma fourchette à côté de mon assiette et je l’ai regardé. «Louise Hay?» lui ai-je demandé la bouche pleine de nourriture et d’une bonne dose de surprise.

«Oui», a-t-il fait en souriant, «Louise Hay».

On considère Louise comme l’une des fondatrices du mouvement du développement personnel et une pionnière de la guérison psychosomatique, et cela fait 20 ans que je la connais. Pas personnellement, au début, mais par l’intermédiaire de ses livres et ses interventions publiques. Son livre, Transformez votre vie, paru en 1984, a été l’un des premiers à évoquer un lien entre une pathologie physique et une problématique émotionnelle correspondante. Je savais qu’il s’était vendu plus de 50 millions de ses livres et que des gens dans le monde entier avaient été influencés par son travail.

Tandis que je fixais Reid du regard, le terme «boucler la boucle» me vint à l’esprit. Écrire avec Louise Hay? Je me mis à repenser à notre première rencontre. C’était au milieu des années 1980 et, à l’époque, j’étais une jeune femme qui se cherchait encore. Transformez votre vie a été le premier livre à me mettre sur mon chemin de guérison.

À l’époque, j’étais bénévole dans un endroit qui s’appelait Interface, à Cambridge, Massachusetts. C’était un centre d’éducation holistique qui proposait un programme dispensé par des penseurs de pointe comme Marion Woodman, analyste jungienne et pionnière de la psychologie féminine; John Bradshaw, l’homme qui a fait connaître en Amérique le terme de familles dysfonctionnelles, grâce à sa série télévisée sur PBS, Bradshaw On: The Family; et Bernie Siegel, le chirurgien qui a incité les docteurs et les patients à considérer la guérison comme un processus englobant notre vie émotionnelle et spirituelle, en plus du corps physique. Louise devait donner une conférence sur son livre à Interface, et c’était moi qui devais la conduire de l’aéroport à son hôtel.

J’étais tout excitée à l’idée d’aller la chercher à la descente de son avion. J’étais à la fois enthousiaste et un peu angoissée de rencontrer quelqu’un qui avait eu un tel impact sur ma vie. Dans son livre, Louise racontait sa vie intime avec tant de courage et de vulnérabilité que je me sentais vraiment proche d’elle. La capacité dont elle avait fait preuve de transformer un passé de violence et de maltraitance en un présent de paix et de guérison m’avait inspirée à entreprendre mon propre cheminement vers la guérison. Elle m’avait également mise au défi d’envisager l’évolution d’un point de vue radicalement différent: si je voulais changer de vie, je devais tout d’abord changer de façon de penser. Cesser XVII Introduction par Cheryl Richardson de me croire victime des circonstances. Il était temps pour moi de prendre le volant de ma propre vie en utilisant les outils pratiques qu’elle fournissait pour mettre en œuvre des changements positifs et durables.

Tout en me rendant à l’aéroport, je ne cessais de me dire que je devais modérer mon enthousiasme, éviter de la bombarder de questions et lui laisser tout l’espace nécessaire. À mon arrivée, j’ai vu que son vol de Californie était retardé, aussi suis-je restée deux heures à l’attendre, sans que mon enthousiasme faiblisse. Lorsque Louise est finalement arrivée, je me suis avancée vers elle et je me suis présentée. Elle a souri, m’a serré la main, et nous avons marché jusqu’à la voiture. C’est à peine si j’ai dit un mot jusqu’à notre arrivée à l’hôtel.

Dans les années qui suivirent, la vie nous a à nouveau réunies plusieurs fois, dans des circonstances très différentes. La jeune femme qui se cherchait dans les années 1980 était devenue une femme qui écrivait ses propres livres et entraînait désormais d’autres personnes à la découverte d’elles-mêmes. Louise et moi nous rencontrions désormais à des dîners d’auteurs offerts par sa maison d’édition, Hay House. Ces rencontres nous ont permis de nous connaître de façon plus personnelle et plus significative.

Au fil des ans, les moments que nous avons passés ensemble m’ont donné l’occasion d’observer quelqu’un qui, aujourd’hui encore, à 84 ans, continue de mettre en pratique – avec zèle – ce qu’elle enseigne. Louise illustre à merveille ce que signifie comment penser et vivre pour parvenir à se forger une vie exceptionnelle.

En réfléchissant à la proposition de Reid, je me suis tout d’abord dit, Ce serait une occasion unique d’apprendre beaucoup de choses d’une femme qui a eu un impact gigantesque sur ma vie, comme sur celle de millions d’autres gens. Il n’y avait pas de quoi se prendre la tête. J’étais prête à relever le défi rien que pour l’expérience que cela m’apporterait. Mais ce n’était pas tout. Ma vie continuait d’être influencée de manière non négligeable par la sagesse véhiculée par l’œuvre de Louise.

Durant l’année qui venait de s’achever, par exemple, j’avais adopté une pratique quotidienne tirée de ses enseignements sur les affirmations. Chaque matin, avant le début de ma journée, j’écrivais quelques pages dans mon journal et je terminais par une liste d’affirmations spontanées. Je me réjouissais chaque jour de ce rituel et je me demandais comment il allait influencer ma vie.

À peine avais-je adopté cette nouvelle discipline que je me suis mise à observer des changements tangibles. Je me sentais mieux toute la journée; j’avais davantage d’enthousiasme; il m’était aussi plus facile de me détourner mentalement des choses qui m’irritaient, pour opter pour des pensées agréables. En outre, plus je continuais, plus je prenais conscience de besoins personnels plus profonds. Au bout de quelques mois, je me suis mise à discerner certains thèmes et motifs dans les affirmations que j’élaborais. En effet, certaines d’entre elles revenaient sans cesse, m’indiquant les expériences que j’avais soif de connaître dans ma vie. Il y en avait notamment une qui tenait le devant de la scène:



Je travaille en collaboration, de manière créative,
 avec des personnes inspirantes sur des projets
 qui contribuent à la guérison de la planète.



Au départ, cette affirmation me surprenait. De tempérament plutôt indépendant – en fait, ayant besoin de tout contrôler – je préférais assumer toutes les responsabilités et faire les choses à ma guise. Mais cette façon de faire commençait à me paraître solitaire et de moins en moins satisfaisante. J’avais de plus en plus envie de travailler avec des gens qui me remettent en question et qui m’inspirent, plutôt que d’avancer toute seule. Je constatais maintenant que la Vie avait tenu compte de mes envies. Le pouvoir de la concentration de mon énergie manifestait désormais quelque chose de neuf.

En réfléchissant davantage à la proposition de Reid, j’ai pris la décision de franchir la porte qui s’ouvrait devant moi. «Oui, j’adorerais écrire un livre avec Louise», lui ai-je répondu. «Quelle est l’étape suivante?»
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Quelques semaines plus tard, Louise et moi nous sommes rencontrées pour discuter. Nous avons convenu qu’écrire un livre ensemble serait une bonne idée, et nous avons décidé de faire ce que seuls l’âge et l’expérience pouvaient nous inspirer: faire confiance à la Vie. Plutôt que de faire un plan, nous allions laisser le livre se révéler à nous. Tout en animant divers événements en Amérique du Nord et en Europe, Louise et moi avons pu avoir plusieurs conversations intimes, de cœur à cœur, où nous avons parlé des principes spirituels qui ont façonné notre vie. Si j’ai écrit ce livre de mon point de vue, il reflète une expérience commune où nous avons parlé de tout, de s’aimer soi-même et son corps à la façon d’aborder diverses questions, y compris le vieillissement et une approche de la fin de notre vie sur Terre dans la dignité et la paix.

Nous espérons sincèrement que ces conversations vous inciteront à développer des habitudes spirituelles qui vous aideront à vivre une vie exceptionnelle. Si vous le faites, vous ne tarderez pas à découvrir la vérité que Louise et moi considérons comme la plus importante et la plus universelle de toutes: La Vie vous aime!
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CHAPITRE 1

RÉPONDRE AU TÉLÉPHONE
ET OUVRIR LE COURRIER
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J’étais chez moi, dans le Massachusetts, observant par la fenêtre le paysage tout gelé, prête à appeler Louise dans sa Californie ensoleillée. À côté de mon ordinateur se trouvait une tasse remplie de mon thé favori – un mélange Fortnum & Mason Royal – auquel j’avais ajouté la dose parfaite de lait d’amande crue, fait maison. J’étais impatiente de démarrer ce projet commun.

Quand nous avons programmé cet appel, j’ai tout d’abord été surprise que Louise suggère d’utiliser Skype, pour que nous puissions nous voir tout en parlant. Skype ? me suis-je dit. Vraiment ? Cela faisait à peine un an que je m’étais mise, moi aussi, à utiliser ce logiciel. Je découvrais à quel point Louise, du haut de ses 84 ans, était toujours dans le coup. On n’allait pas s’ennuyer !

Dans l’idée de connaître Louise beaucoup plus intimement, et de commencer à me frayer un chemin dans ce projet, j’avais hâte qu’elle me raconte son parcours personnel. Je me demandais ce qui l’avait poussée à entamer un cheminement de développement personnel. Et quels avaient été ses repères en chemin ? Qu’est-ce qui l’avait poussée, aussi, à créer une entreprise qui avait eu un impact aussi phénoménal sur la vie de millions de personnes dans le monde entier ?

Ma curiosité n’était toutefois pas sans quelques réserves. Je savais que Louise avait déjà raconté son histoire plusieurs fois, notamment dans Transformez votre vie, et au cours de nombreux ateliers et conférences. Et, pour avoir moi-même abondamment parlé de ma propre vie, je sais qu’il est ennuyeux de répéter la même chose pour la 400e fois. J’avais donc envie qu’elle me parle de sa vie sous un jour nouveau. J’étais impatiente de découvrir la sagesse que l’âge et l’expérience lui avaient procurée.

Avec une intuition dont j’ai progressivement découvert l’acuité, Louise a abordé mes préoccupations dès notre premier échange. « J’ai déjà raconté mon histoire dans mes livres, aussi je pense qu’il est inutile d’en reparler. J’ai plutôt songé à tout ce qui se rapporte à mon évolution spirituelle, par contre, et je me suis dit qu’on pourrait parler de ça. »

J’ai pris une grande inspiration et j’ai souri. « Super », lui ai-je dit. « Je suis tout ouïe. »
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À l’heure convenue, j’ai cliqué sur le nom de Louise, puis sur le bouton vidéo, et nous nous sommes connectées. Elle était bien là ! Un sourire lumineux aux lèvres, les lunettes perchées sur le nez, assise bien droite sur sa chaise, de toute évidence prête à passer aux choses sérieuses. Après avoir papoté quelques minutes, nous nous sommes mises au travail. J’ai mis mon iPhone en position d’enregistrement, j’ai posé mes doigts sur le clavier pour pouvoir prendre des notes, et je me suis mise à écouter attentivement, tandis que Louise abordait ma première question : Qu’est-ce qui t’a incitée à entamer un cheminement spirituel ?

« Mon chemin spirituel a débuté quand j’avais environ 42 ans », se lança-t-elle. « J’étais mariée à un Anglais tout à fait délicieux qui m’avait donné l’occasion d’apprendre les bonnes manières et la façon de se comporter dans le monde, choses qui m’avaient fait défaut dans mon enfance. J’avais grandi dans une famille violente, nous n’allions jamais nulle part et ne faisions jamais rien. Je me suis enfuie de chez moi à l’âge de 15 ans et si j’ai effectivement appris quelques techniques de survie, je n’avais aucune aptitude pour bien vivre dans le monde. Alors, quand j’ai épousé cet homme très mondain, qui possédait les meilleures manières, j’ai beaucoup appris de lui. Nous avons fait toutes sortes de choses merveilleuses ensemble, et au moment même où je me disais que les bonnes choses pouvaient finalement durer et que nous resterions sans doute ensemble pour toujours, il me demanda le divorce. J’en ai été sérieusement ébranlée. »

 

– Mon Dieu, ça a dû être horrible, lui ai-je dit.

« Oui. Mon mari était quelqu’un de très en vue, aussi notre divorce a-t-il fait la une de tous les journaux. Ce moment a été très douloureux, parce que je me suis aussitôt dit, « Tu vois ? Une fois encore, tu n’es pas fichue de faire les choses comme il faut ! ». Mais aujourd’hui, avec le recul, je vois que ce mariage a été une porte importante dans ma vie, qu’il me fallait refermer pour pouvoir passer à l’étape suivante. Si je n’avais pas divorcé, je ne serais jamais devenue cette Louise Hay là. Je serais plutôt restée la petite femme anglaise modèle : une très bonne épouse, d’après l’idée que je m’en fais, mais certainement pas qui j’étais censée devenir. Il était temps que cela prenne fin. »

 

En écoutant Louise, j’ai pensé à ce signal d’alarme, à cet appel bien connu, à cette rupture brutale, soudaine et inattendue qui vient parfois secouer une vie léthargique. Cela m’était déjà arrivé plusieurs fois avant que je finisse vraiment par me réveiller : des ruptures amoureuses à vous briser le cœur, la honte ayant accompagné un licenciement imprévu, sans oublier un véritable incendie qui avait ravagé notre entreprise familiale. D’ailleurs, c’est justement ce feu qui m’a finalement fait sortir de mon sommeil profond et m’a fermement mise sur mon chemin spirituel.

« C’est un an plus tard, après avoir traversé le deuil de mon divorce, qu’une nouvelle porte s’est ouverte », poursuivit Louise. « Une amie m’a invitée à une conférence de l’église de la science religieuse, à New York. Elle m’a demandé de l’accompagner, car elle ne voulait pas y aller seule. J’ai accepté, mais à mon arrivée, elle n’était pas là. Il me fallait donc décider si je restais ou non, et j’ai décidé d’y aller. Me voilà donc assise à cette conférence et j’entends soudain quelqu’un dire, « Si vous êtes prêt à changer de façon de penser, vous pouvez changer de vie ». Ça peut paraître une petite phrase sans importance, mais pour moi c’était gigantesque. Ce propos a tout de suite capté mon attention. »

Je lui ai demandé si elle savait pourquoi elle avait jugé cela si important, mais elle a reconnu qu’elle n’en savait rien. « Je ne sais pas pourquoi ces mots ont retenu mon attention, car j’étais quelqu’un qui n’avait jamais rien étudié. Je me rappelle que j’avais une amie qui insistait toujours pour que j’aille suivre des cours à YWCA (Young Women’s Christian Association), mais ça ne m’intéressait pas. Par contre, dans ce que j’entendis ce soir-là, quelque chose trouva un écho en moi et je pris la décision de revenir. Aujourd’hui, je vois combien il était parfait que mon amie ne vienne pas. Si elle était venue, j’aurais certainement vécu les choses autrement. Comme tu peux le constater, tout est parfait. »

 

Tout est parfait. Quand Louise a dit cela, j’ai pris conscience qu’entendre ces mots-là, c’est comme entendre qu’il y a une raison, un sens, à tout ce qui arrive. C’est un message plutôt dur à avaler quand on est confronté à une tragédie ou à des souffrances, quelles qu’elles soient. Mais en apprenant à discerner la perfection sous-jacente de nos moments même les plus difficiles – chose que l’on n’arrive à faire que rétrospectivement, au début – on finit par faire confiance à la Vie. On parvient à comprendre que même si on n’aime pas l’issue qu’a prise telle situation, par exemple, la Vie nous entraîne vraisemblablement vers une destination nouvelle, plus juste et plus bénéfique.

Il y a une raison à tout ce qui arrive ou Tout est parfait sont des croyances qui découlent de la décision de considérer la Vie comme une école. Quand on décide de devenir un étudiant de la Vie, quelqu’un qui apprend et évolue grâce à son vécu, on constate qu’il y a effectivement une raison à tout ce qui nous arrive. De la sorte, nous parvenons à faire en sorte que même nos moments les plus difficiles aient un sens, en apprenant à nous en servir à notre avantage, spirituellement parlant.

Louise poursuivit. « Après cette première fois, je suis retournée régulièrement dans cette église pour y écouter des conférences. Je voulais en apprendre davantage. J’ai découvert qu’ils offraient un programme de formation d’un an et j’ai décidé de devenir étudiante et de m’y inscrire. À ma première formation, je n’avais même pas le livre qu’il fallait, alors j’ai simplement écouté. Puis, j’ai refait une seconde fois tout le programme, mais cette fois avec le livre. J’ai commencé très lentement, mais je me suis astreinte à continuer. Trois ans plus tard, j’étais éligible pour devenir à mon tour praticienne certifiée, ce qui signifiait que je pouvais devenir conseillère ecclésiale. »

 

Que fait au juste un conseiller ecclésial ? lui demandai-je.

« Durant les séances prévues pour cela, des gens venaient me voir avec un problème – une maladie ou un problème financier, par exemple – et je leur proposais un “traitement”. Le traitement était notre forme de prière à nous. Par cette prière, nous reconnaissions qu’il existe un Pouvoir Infini et que nous faisons partie de cette Intelligence. Nous déclarions alors la vérité – l’issue que nous souhaitions – d’une manière positive. Par exemple : Mon corps est en bonne santé et libre de toute maladie, ou Il existe une abondance illimitée à disposition de ma famille et moi-même. Puis, nous terminions notre prière en disant, « Ainsi soit-il ». À dater de cet instant, lorsque la personne repensait à son problème, elle devait utiliser sa peur ou son inquiétude comme un pense-bête pour se souvenir d’affirmer que la Vie s’en occupait et que tout irait bien. »

Cette façon d’administrer un traitement m’était très familière. Entre 20 et 30 ans, je m’étais passionnée pour les leaders de la Nouvelle Pensée comme Catherine Ponder, Florence Scovel Shinn, Norman Vincent Peale et Robert Collier. Et entre 30 et 40 ans, mon meilleur ami, Max m’avait passé un livre du Dr Emmet Fox, pasteur de la Nouvelle Pensée, qui s’intitulait Le sermon sur la Montagne. Ce livre avait radicalement changé ma façon de penser et m’avait poussée à étudier plus intensément l’œuvre de Fox. Un autre de ses livres, Power through constructive thinking, est littéralement devenu mon mode d’emploi pour la vie durant un an. J’en ai étudié le moindre mot et j’ai mis en pratique ses enseignements sur l’art d’administrer un traitement en puisant à la Source universelle du pouvoir qui nous est accessible.

« J’adore Emmet Fox », me confia Louise. « C’était un homme bon. J’ai beaucoup apprécié son œuvre et je m’en suis continuellement servi dans ma propre vie. »

Se référant à nouveau à son activité de conseillère ecclésiastique, Louise poursuivit, « Après avoir terminé ma formation et commencé à travailler avec des gens, j’ai rapidement développé une clientèle. La plupart des conseillers ecclésiastiques officiaient les week-ends ou en soirée, mais en l’espace de trois semaines je travaillais à plein temps. C’était incroyable. Les gens étaient littéralement poussés vers moi et voulaient travailler avec moi. »

 

Que faut-il en conclure ? Pourquoi tant de résultats, si vite ?

« Je ne sais pas.
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